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Parachutisme prémilitaire à Mostaganem

Les articles de L’Echo d’Oran reproduits dans Le Mosta, le journal de l’Amicale des anciens 
de Mostaganem, racontent, dans les pages qui suivent,  la progression, les émotions et le succès 
des Parachutistes prémilitaires de Mostaganem en 1960 et 1961 dont certains n’avait pas18 ans.
http://www.association-mostaganem.com
Les photos de ce document sont de Bernard Faucher,  Claude Marcellin, Jean-Paul Palisser et 
Patrice Weiss.

Ci-contre, l’aérodrome de Mos-
taganem-Khalifa, au sud-est de 
la ville.

Ci-dessous, Les DZ (dropping 
zone = zone de saut) de Khalifa, 
Noisy-les-Bains, Arbal et Valmy. 
Les DZ de Sidi-Bel-Abbès et 
Tlemcen-Zenata ont également 
été utilisées.





L’Echo d’Oran du début mai 1960 : « Au cours d’une belle cérémonie, les élèves 
de la promotion ont reçu leur insigne de parachutiste prémilitaire »

Mostaganem (d.n.c.r.). – C’est la perspective d’un spectacle enchanteur, puis d’une cérémonie toute 
nouvelle pour eux, qui attira si nombreux, en ce matin, de mai, les Mostaganémois sur la route Noisy les 
Bains-Perrégaux. Quelle patience il faudra à tous ces amis du parachutisme, à tous ces parents en place 
dès 8 heures !
Le premier largage n’aura lieu en effet qu’à 11 heures, par une chaleur torride, sous une pluie d’or et de 
feu. Mais l’éclosion, dans l’éther surchauffé, des parachutistes largement gonflés, évoluant sans bruit, 
a largement payé les spectateurs des supplices endurés.
Trois heures durant, l’oiseau d’acier abandonne régulièrement au-dessus d’une doping-zone méticuleu-
sement choisie, ses plumes aux formes désormais familières, que la foule des rampants, à la fois anxieuse 
et ravie, s’amuse à compter. Chacun de nos jeunes paras accomplira deux sauts.
Cependant, il est 14 h 15 et l’appareil, après avoir salué, amorce un virage qui le ramène à Khalifa. A 
terre, les derniers parachutés s’empressent de brasser « leur pépin » avant de regagner le point de ras-
semblement, colonne par deux, en chantant.
14 h 30 : un silence religieux s’empare de l’assistance. La promotion tout entière, alignée parallèlement à 
la route, est figée au garde-à-vous, dans une tenue irréprochable, cependant que les couleurs sont hissées 
à la pointe d’un mât, où elles flottent à présent glorieusement.
Le commandant Golfier, représentant le colonel Deleu, commandant le SEPR, et M. Gâté, président de 
la PME, prennent tour à tour la parole pour remercier les autorités civiles et militaires, notamment le 
général Cantarel, commandant la 5ème DB et la ZNO, le chef de bataillon Danièlou, le capitaine Morlieu, 
responsable des sauts, les capitaines Forrie et Terrier. Ils devaient souligner tout particulièrement l’action 
remarquablement efficace de l’adjudant Rosier, auquel nous devons une si belle moisson.
Les félicitations sont ensuite adressées aux instructeurs réservistes Drosson et Soula et prémilitaires 
de Martino, Thocaven qui, malgré leurs occupations professionnelles et scolaires, se donnèrent à cette 
œuvre magnifique avec tant d’ardeur, de dévouement et d’amour. Ils prononcèrent également quelques 
paroles et remerciements à l’adresse des parents qui, en autorisant leurs enfants à suivre ce stage, en ont 
permis la réalisation.
En quelques mots jaillis du plus profond de leurs cœurs de Français, de soldats, mais aussi de pères, ils 
félicitent aussi tous les jeunes, ils félicitent aussi tous les jeunes pour la patience dont ils firent preuve 
(l’entraînement au sol débuta le 25 février, le premier saut eut lieu le 5 avril à Oran) pour leur discipline 
aussi, leur foi enfin en l’idéal qu’ils avaient librement choisi, cet idéal moral dont plus d’un a déjà ressenti 
les heureux bienfaits, car si de nos jours, ce n’est plus une action héroïque que de se jeter d’un avion en 
vol, au milieu d’une tempête de vent et de bruit soulevée par les moteurs, c’est tout de même là un acte 
des plus volontaires, très propre à développer en chacun la maîtrise de soi dans tous les domaines et à 
affirmer la personnalité.
Ils devaient conclure en leur faisant prendre conscience de la supériorité sur ceux qui restent au sol, 
supériorité acquise, par eux-mêmes, avec la merveilleuse griserie de la descente. Officiers et moniteurs 
devaient enfin remettre à la jeune promotion les insignes de parachutistes prémilitaires, consécration 
matérielle de tous leurs efforts.
Ainsi, voilà formé un groupe de jeunes « paras » dignes de relever les légions de héros tombés à la pointe 
des combats, en Normandie, à Dien Bien Phu et sur cette terre algérienne, et tout prêts à porter, sur le 
chemin de la gloire et de l’honneur, pour l’éternité, l’éclatant béret amarante de nos troupes aéroportées.
C. Loichemol, 4 mai 1960



Brevetés « parachutiste prémilitaire » le 5 mai 1960 sur le terrain du Khalifa 
(Mostaganem) 48 récipiendaires 

AICH Robert 
AUDOUARD ? 
BEAU Bernard  
BEN MOSTEFA ? 
BLASCO Gabriel 
BONFILS Guy 
BOUGES Alain 
BRUNNIE Gérard 
CARILLO ? 
CHEVAL Marcel 
COURREGES ?  
DIRDOUR ? 
DUFOURQ Jean-Guy 
FAUCHER Bernard 
GAVE Jean-Louis 
GLACON Jean-Paul ? 
GOVETTO Philippe 
GRIMAUD ? 
HERRERIAS Jean (alias coco)  
HUNTZ ? 
JOURDAN Jean-Louis 
JULIE ? 
LAPARRA François 
LELIEVRE ? 
LEROUX Patrick 
MARCELLIN Claude 
MARCO Daniel 
MARTINEZ Jean-Pierre 
MARTINEZ Ferdinand 
MAZARD Jacques ? 
MONER Henri 
MUSCAT ? 
NAMAN Pierre ? 
NAVARRO Hervé 
OLIVARES Gaby 
PALISSER Jean-Paul 
PATOURAUX Régis 
PEDRENO Norbert 
PIERRE CASIMIR Jean 
POPIEUL ? 
SAVELIEFF  Philippe 
SCHMITT Jean-Paul 
SENTENAC Pierre 
TORREGROSSA Francis 
VIGNAU Claude 
VIGNAU Louis 
WALTER ? 
	



▲ Le carnet de sauts de Claude Marcellin



▲ ▼ Le Noratlas à La Sénia, avant le saut à Mostaganem-Khalifa le 28 avril 1960, et l’embarquement



▲ ▼ Dans le Noratlas



▲ ▼ L’arrivée à Khalifa du C-47 d’Aérotec affrété par l’armée et l’installation dans l’avion le 5 mai 1960



▲ ▼ Le saut à Noisy-les-Bains le 5 mai 1960 et la réception au sol



▲ Noisy-les-Bains le 5 mai 1960
▼ Remise des brevets à Noisy-les-Bains le 5 mai 1960



▲ Le 5 mars 1960, Gérard Bruni, Jean-Louis Gave, Bernard Faucher, Alain Bouges,  François Lapara, Claude 
Vignau, Patrick Leroux, Jean Pierre-Casimir (qui tourne la tête) et Philippe Savelieff

▼ Le C-47 d’Aérotec passe sur la DZ de Noisy-les-Bains en guise d’adieu



▲ ▼ Sauts prémilitaires à Sidi-Bel-Abbès et à Valmy


